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v M.-D. CORMIER I _
A.«.t лі*, I LA VIEILLE BOITE!

Iî dormait^'écrasé, de eommeil,
■■■K quand tout g coup, il eut l’impres- 

afon que quelqu’un frappait à sa 
porte?....

lexer, prendre un gourdin et 
pieds nus, arriver dans l’entrée, 
fut l’affaire d’un instant.

—Qui est là?....
—Cest moi......Auguste !.... Ha,

'bilk-toi vite!.... l’eau arrive dan#'
iaétHj/f

—Que venvx-tu que ça me fas­
se!

—Ah! très bien!.... comme tu 
voudras.!.... Je vais en chercher un 
autre !........

Et Durand entendit un pas pré­
cipité qui dégringolait l’escalier.

Resté seul, il se gratta la tête.
.11 aurait bien pu cet imbécile- 

là, ne pas filer si vite,...donner 
quelques explications.... Fallait-il. 
pour un peu d’eau, se tirer dulit,, 
sortir, courir à cette boîte de mi­
sère, cadre usé de toute sa vie 
d’ouvrier ! Merci I....I1 avait assez 
de la voir, chaque jour de la se­
maine, son usine d’automobile !..
Il en connaisait tous les pavés de 
la cour, toutes les pierres^du mur, 
toutes les planches de la porte, 
dént la poignée s’était polie sous 
la poussée de sa main !....

S’il fallait encore y aller à 2 
heures du matin!....

entr’ouvrit le carreau et re-

вя^^штшттяяяттш^тіят^шт ^ I La rue noire ruisselait d’eau
«restions I Pharmacie y Un seu' bec de gaz trouait l’obs-

»>*** |f vanwart laragi'ag
“madawaska”! ..-їгїїї |пгг„«жугга~-|
Circulaires - Placards I voisin du bureau-de-postcgI sine boit un coup !,... et le patron g 
_ Entêtes de lettres ■ r , . Il Payera la note... et voilà tout!...
Enveloppes — tartes ■ Semoe Courtois H. Mais, chose curieuse, en disant

Livrets de comptoir, Etc.g ' Téléphone 189-21 g qu'il n’ira pas, le mécanicien s’ha-
billait, doucement, ne

 ̂veiller ni la femme ni les gosses.
—Oh! allons-y ! Sans quoi , 

la tête qu’on me ferait demain!....
Ma ceinture?.... mes souliers?„.... 
montricot?,... mon сиігЕ.Г

Et, craquant une allumette, l’­
homme descendit l’esccalier_

Le voici dans la rue, qui parait 
immense!....

—Tienne !.... j’ai oublié mon la machine est au-dessus des chsu 
mouchoir!.... diètes. .. A-ccttc hauteur, elle n’a

L’telier semble dormir. Chaque rien à craindre, 
outil a l’air d’avoir été surpris II monta chez elle, histoire de

■ Par le sommeil, là. en pleine ac- lui dire un petit bonjour à une
■ tivité. Les transihissions pendent heure inattendue.
g comme des bras lassés ; des plans, Il la trouva telle qu’il ’avait 
g des modèles étendus sur les tables laissée la veille. Le plancher é| 
b. .de fer, rappellent ces journeaux tait mitnculeusement ciré; un li- 

; que le soir, la main fatiguée aban- noleum de luxe en faisait le tour. 
donnent ; et de grosses choses in- et, au milieu, la machine semblait 
formes donnent l’impression, dans dormir comme une reine majestu- 
les coins, de reposer à poings fer- euse, colossale, même en son re 
т®®- pos. Quelques instants, il la con-

* Pourtant, quelques lumières pas temple, les deux mains dans ses 
sent derrière un carreau.Durand poches.
s’approche et reconnaît le patron ... Pour un bel outil.,..c’est un bel 
qui fait une tournée avec Je con- outil!.... aux aciers éblouissants, 

ftremaitre. - aux mouvements souples et forts,
“»«°rs,.il У à de l’eau ...? muni de tous les perfectionne-
—Elle vient encore de monter ments modernes... âme puissan­

ce d,x centimetres en une heure, te de l’immense maison!
Et, a la lueur vacillante, le mé- ... Personne ne lui n’y touche! 

canicien distingue une nappe noi- C’est lui qui la réveille tous les 
-ratre qui clapote dans le squs-sol.

—Si j’allais voir chez moi..... ?
Alors, prenant une lanterne.Du- 

rand descendit, par une petite es­
calier de fer, jusqu’aux chaudiè-
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Oculiste

Triste, le coeig jaloux et l’âme en proie au doute, 
Loin de ma douce amie I — pauvre exilé !
Par un matin de juin j’ai quitté la Grande'Route 
Et suis tombé, pleurant, dans un grand champ de blé.

Et là, le coeur battant sur le coeur de la Terre, 
J’ai comté mon chagri^aux épis jaunissants. ..
Mais rien n’a répondu dans le champs solitaire. .. 

"Que la Brise d’Eté qui chantait en passant!

Et j’ai dit à la Brise: Où dpnc est mon amie? 
Songe-t-elle toujours à me garder son coeur?
Mais la Brise s’est tue. .. et durant l'accalmie,
Vint à moi la chanson d’un Oiselet moqueur !

Et j’ai dit* l’oiseau : Vite Parle-moi d’Elle?
Tu l’as sans doute vue, ô petit Oiselet ?
Mais, ainsi que le Vent s’en alla l’hirondelle. ..
Et je n’entendis plus que l’eau d’un Ruisselet!

Co vocat g 10 M. 
1«1J.
1 12 V.

" -i ' ■'
. in

1-Е. MICHAUDpages:

Bureau : nie ‘ St-Françaia, 
autrefois occur * 1

been made 
nonéyi sè- 
ientuié of

of бгітД 
>f Victoria 
Brunswick, 
ist, A-. D.,

rette, -
VIortgagîfé.

4ІЛ

!6M.

0 • St- N.-B. Edmundston, N.6
: on--------

Médecin-Chirurgien
Caaier-P. ’’Sy '

A.-M. SORMANY

P.-C. Laporte
L CLAIR,

te Ppéd*,iM{£rh.ilïi8,.ïs..rM.M

m: 46
N.-B.

:e
27«-Ha. , Heures de Bureau}’*^ ™ ^*
æ

N. В. à."
29P .St

і ■ vi"“" 30Ш r; I Ilir<,
AvocatLLET Mais 1 Eau s en fut, sans me répondre davantage 

Que les Epis, La Brise et le petit Oiseau!..

C est alors que, voyant ma douleur sans pareille 
Un fier Coquelicot m’a dit: Je la connais:
La lèvre de ta Douce est plus que moi vermeille 
Or, puisqu’Elle à ma bouche elle ne ment jamais!

Je connais ton Amie et je connais ses yeux ;
Ses yeux ont la couleur du ciel. .. aussi la mienne ; 
Elle ne ment jamais puisqu’elle a les yeux bleus !
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r Avoc-t, Notaire Public H

Bureau : Chez J. Têtu g 
Voisin de Jos E. Bard. g
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/EAU L Question:—
J'ai mangé de la viande pen­

dant les Quatre-Temps,
■pal faire sans savoir au 
dispensée comme ouvt 
d>t que plus tard, que 
riar n*oti confesseur qué; j%vaw 
If droit. Ai-je péché?
Réponse:—

Oui! vous avez péché;'puisas* 
vous avez agi en croyant eralati- 
rc, ignorant que vous êtes dispen­
sée.,.'!. B II faut toujours éclai­
rer sa conscience avant d’agir. 
Vous aurez donc à vous cojÉt» j 
sfr de rette faute. - j

de mortia reçu l’Extrême-Oncti­
on. Peut-il être administré dé ttin- 
veau si sa vie se prolonge péaàànt 
plusieurs mois?
Réponse:—

Oui !Et voici 
réglé sur ce po 

940 du Codez s^’Cc sacrez 
être administré aux fidè 
qu’ils sont en danger Й *>rt. 
pour cause de maladie ouAê.jKei! 
lesse. On ne doit l’wÉtinfetrer 
qu une seule lois' daosx* même 
mtiadieç à moins qu’agirêà avoir 
reçu les saintes onctions, te mala- 
le sort entré en convalescence èt 
quun nouveau danger de mort 
ne soit déclaré. Alors il pÿnt race- 
voir de nouveau l’Extrémé-Onc- 
tion.

ION
étais .STC. Et c’est alors, enfin, qu’une humble Pâquerette 

C’est alors Bluet m’a chanté même antienne ;
M’a dit: Effeuille-moi, trop inctédul^am 
Arrache, sans pitié, vite ma eolleretmS 
Vois, Elle t’aime, un peu, beaucoup., énormément ! .

Alors, j’ai tendrement brisé chaque fleurette ;
Puis rebouclant mop sac, malgré l’ardent Midi 
J ’ai repris mon chemin, en chantant à tue-tête.
Sûr d’être aimé,puisque les Fleurs me l’avaient dit!
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La Seule Compagnie Canadienne-Français#
Le Canada aux Canadien)

Et pour les Canadiens.

O
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H.-C. Richard,lires A. Piuze,
gérant provincial

Les vieux jqoruaux- peuvent 
remplacer le feutre sous le tapis ;

Les vieux journaux nettoient 
très bien les glaces ef les fenêtres ;

Ils préservent des mites les feu: 
rures et les lainages;

Ils servent à bourrer les inter 
valles d'une mailer

En enlopper les objets qu'on 
expédie pour les préserver des 
chocs;

Ils servent à enduire de pâte 
les fournaux et les faire briller ;

Les étendre pour protéger les 
parquets quand ou a des ouvriers 
dans 1 appartement ; i

On peut encore en faire des ta­
pis trs chauds qu’on pose sous les 
pieds dans les pièces carrelées:

On les étends sur lès sommiers 
métalliques ; cela empêche le 
mier de rouiHer et de tacher de 
rouille les matelas.
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ARCHITECTES
: Edifices publics et religieux, 

constructions à l’épreuve du feu.
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OSCAR BEAULE
> A.4.Z.Q. ft S.IC.A.

Question:—
,Estil permis de recevoir ш sa­

crement les mains gantées?
Réponse :—

Oui ! pour les sacrèiûeets de '~ 
Pénitence et d’Eucharieîit • Quoi­qu’il soit plus convenable 4e r^l- 
tre pas ganté. Non! pour le Mar- 
iage et l Extreme-Onction.
Question:—
. une »»ppe que je mé suis 
brode et avec un centré àue i*ài-

paraître. S’il est en brodéHe plei- 
nejl faudra couper les fils delà

!»‘i"«ч»i. SSr^' !
’

Est-ti nécessaire à un tiftiage, 
lorsqu il y a deux demoielllèt d’­
honneur et deux bouquetières eue 

portent des fleurs. ^ 
nee doit-elle en

Il est «Pus

ses de»- t" 
Пари- " 
те de ALBERT MORISSKTTE

s B.A.A, A.A.P.Q. R.I.C.A

impri- І

SS fi
ties les i

21 Rue d*Aiguillon, QUEBEC

tJRGIEI

matins!.... lui qui la débride tous 
les midi.... lui qui l’arrête le soir... 
“Assez ma grosse, pour aùjourd* 
hui!....” Lui qui fait sa grande et 
sa petite toilette.... Elle est bien 
sienne de puis son cylindre jus­
qu’au dernier écrou

*vVi: som
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N-DENTISTECHIR
Conseflsde coquetterie

Mais, quoij, ? un âet d’eau? Pour rafraîchir le sang et rnain- 
Non.. ? Çe n est pas possible ! tenir la situation en bon éqmli- 

Durant lève la trappe. ..La. cave fire, garder un teint pur et frais 
des chaudières est absolument les infusions de mélisse etde sau-

S-Süs f&SSfiLt:D’abord, 1 en est hébété.... ja- un effet ехсеІІепГсГ Лïang- 
mais^fl n aurait supposé cela ! constitue ce qu’on appelait aûtre- 

Mais il se reprend. Il regarde, d fois le thé de France 
cherche autour de hii-Jr Dans , .
ce salon de la reine, il n’y a pas d'ùeuf b*11” avec de
un objet qui ne lui soit immédia- l1w.lle d ollve avec un ajouté de 
tement destiné, et rien ne peut ser guelques gouttes de teinture de 
vir ici contre l’intruse. benjes « de Ja moitié de soc

Alors il appelle au secours».. P0™* deau de rose composent 
Do plâtre I . Des sacs de ciment ! une creme Mnitive pour la nuit.
- On accourt, ouvriers, patron, 

contremaître confondus dans le 
péril de tous.

i tillons es.
Casier Postal 136Tel.: 31-2 Pour -de la sauce, c’était de la 

sauce! u...

Dr EMILE NADEAU Elles étaient 1 leàs six chaudi- 
rres,rangées en bataille. Dans la 
lumière indécise, on distinguait 
jeur dos rond écaillé de brique, le 
réseau de leurs tuyaux, mais leur 

^muffle de fer disparaissait déjà 
’dans l’eau.
. Alors, Durant rejeva 
.fhe et se mit autravai]. lente­
ment d'abord, puis plus vite, puis 

presque furieusement. Pendant 
deux heures on entendit le bruit 
de sa peMe de fer dans le

Mais plus il vidait, plus le ni­
veau montait

Bientôt ce fut tellement inutile 
que Durant mit la pene sur son 
фаиіе, échelon par échelon, recu­
la devant l’eaula devant’ !>»u qui. 
semblait le poursuivre.

Heureusement!... se disajfcil ,

S> в sST-LEONARD, N.-B.
(rue du Pont) .

Travaux dentaires exécutée d'aprèa métho. des 
nouvelles.avec instrumentation moderne.

Dentiers incassables “Denturoid". Traitement 
de la Pyorrhée par “Inova”. Dents temporaires et per­
manentes abcêdées. traitées par préparation de Howie.

Extraction sans douleur avec Waite’t ou Som- 
niform Attention toute spéciale apportée aux jeunes 
enfants car du soin des dents dépend leur santé.

ses man-

en portera.carreau.
Heures de bureau. 9 heures du matin à 5 heures

lesФ» W- *>ri» »ouPer’ W rendM-v°l des
» K5S£aË5g652a55Sr ”

On bat le mortier, on accumule У.еп* d u" *ffe‘ merveilleux pour Qudtit le mown ,1. 
des sacs de ciment, de l’étoupe, >, de l'êpiderme. Le jus so^ïrafprimW^" t™
pes pneus d’automobile». d oignon cuit satine la peau et foulé autelaix-hU*»—? ^

„ , „ ,, fait disparaître les bouffissures Réponse— ******
Quelques instants, I eau semble du dessous des veux et du visa- * - i*;*

reepier Hurrabt HugS MLi ge ШШЦБявГ1 La chose est 
Dp nerf.... ! On te défend, nia ghm — 
de! Va-~ n’aie pas pevr* tes

s sont la . . I

: ' V
Achetez |e»^hUrthandUes 

et Choisissez.

La Saucisse "DAIOLE” 
Se Vend

En GROS et en DETAIL
4 :

. 9 <*i -

«9

$1-00, frais de poste inclus. Adresses immédiatement votre Ujl Ш

IDSTON,............................ ...................N

. j*J
•Пa

■ Cm Uz Pourtant?!1 on dirait bien que

’ | â r; g .Fei' ï .s.'. ■ :
і

te*'-Л
. • •
.'-5

i .;л

ft

\
\

Ж

■

*r «■; « -* * :'é; pp

Ж

Pi

ÜStiMw Zm*-

-Mte Л

m -

0

Є

-,

.


